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La légende du trésor 
 

 

− (…) Et depuis ce jour, les petits comme les grands rêvent de trouver ce trésor.  
 
Zack était suspendu aux lèvres de sa grand-mère Arielle lorsqu’elle lui racontait une de 
ces vieilles légendes que certaines personnes se plaisaient à croire. Les cheveux blonds, 
de petite taille et rondelet, Zack n’avait pas beaucoup d’amis. Rongé par la solitude, ce 
jeune garçon était parfaitement disposé à croire des histoires de ce genre.  
 

− Grand-mère, est-ce que tu crois que j’arriverais à trouver ce trésor ? lui demanda-t-il, 
les yeux remplis d’espoir. 

− Il te faudrait tout d’abord trouver une carte t’indiquant l’endroit où il est enfoui. Qui 
sait, peut-être en trouveras-tu une un jour ? Pour l’instant, dors bien.  
 
Arielle s’éloigna, de sa démarche claudicante, éteignit la lumière et sortie de la chambre 
à coucher de son petit-fils. Cette vieille dame avait manifestement une idée en tête.  
 
Le lendemain matin, Zack se réveilla et descendit dans la salle à manger, tout énervé.  
 

− Grand-mère ! Grand-mère ! Regarde ce que j’ai trouvé sur mon bureau ! C’est une carte 
pour le trésor ! Comme dans la légende ! 

− Oui, incroyable ! Tu as été choisi pour retrouver le trésor. Commence par déjeuner et 
ensuite tu iras à sa recherche.  
 
Zack avala rapidement son œuf et ses rôties. En moins de deux, le garçon se trouvait dans 
le jardin et tenait dans sa main droite la carte avec dans l’autre main une pelle. Il portait 
fièrement sa casquette porte-bonheur toute dépareillée, prêt pour l’aventure.  
 

− J’ai déjà vu ce grand arbre étrange, lança Zack pour lui-même en regardant sa carte. Je 
ne me rappelle plus où.  
 
Il resta là un moment, immobile, essayant de se souvenir de l’endroit où il avait aperçu 
l’arbre en question. Arielle, qui l’observait secrètement par la fenêtre de la cuisine, crut 
que son petit-fils allait passer la journée là. Zack bougea enfin, en direction de l’arbre. 
 

− Voilà ! J’y suis ! 
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− Hé ! Salut Zack ! lança une voix.  
 
Un petit écureuil descendit du vieil arbre et vint s’asseoir à côté de Zack. Ces deux-là 
étaient de bons amis depuis très longtemps. Le jeune homme ne savait pas s’il était 
habituel de parler avec les animaux, même que par moment il se demandait si ce n’était 
pas son imagination qui lui jouait des tours. Chose certaine, Zack adorait leur compagnie.  
 

− Salut Gripet ! Je suis à la recherche d’un trésor ! Tu viens avec moi ? 
 
En guise de réponse, l’écureuil fit un tour sur lui-même et hocha la tête, ce qui amusait 
beaucoup Zack. 
 

− Selon la carte, on doit se rendre près d’un lac, à présent. Il se trouverait au sud.  

− Ce doit être le lac de la famille Lachance de l’autre côté de la rue.  

− Bonne idée ! Allons voir. 
 
À 8 ans, c’était une aventure vraiment géniale. Seulement de traverser la rue serait pour 
Zack une épreuve importante, un acte qu’il ne commettait que très rarement. 
 

− Alors on regarde à gauche, à droite et encore une fois à gauche. Il ne vient pas de 
voitures, alors on peut y aller. Viens Gripet ! 
 
L’écureuil le suivit joyeusement, lui aussi emballé par cette aventure. De l’autre côté, 
devant la maison, se trouvait un petit lac artificiel où nageait de gros poissons rouges.  
 

− C’est le lac ! Il a la même forme que sur la carte. Ensuite, on doit se rendre à une borne 
d’incendie rouge.  

− Je sais où il y en a une. C’est un peu plus loin sur le bord du chemin. 

− Génial ! Je te suis. 
 

− Plus il progressait dans cette quête, plus Zack avait du plaisir. Le garçon s’estimait 
chanceux d’être accompagné de Gripet l’écureuil. Il était agréable de pouvoir partager 
cette aventure avec quelqu’un. En plus, l’écureuil pouvait lui apporter une certaine aide.  
 

− C’est ici ! s’exclama Gripet. 

− Oui ! La carte me dit de trouver une flèche sur le sol autour de la borne d’incendie. 
 
Presque aussitôt, Gripet avait déjà trouvé la flèche tracée dans la terre.  
 

− Parfait ! Je dois me placer dessus et faire dix pas dans la direction qu’elle m’indique.  
 
Zack s’exécuta en suivant à la lettre les instructions écrites sur la carte.  
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− Ensuite, il y a un X rouge. Qu’est-ce que ça veut dire ? 

− Ça doit être comme dans les films de pirates ! supposa Gripet. 

− Oui ! Ça voudrait dire que c’est ici que je dois creuser ! 
 
Le jeune garçon laisser tomber la carte, empoigna solidement sa pelle et l’enfonça dans 
la terre devant lui. Il creusa avec acharnement pendant de longues minutes. Pendant qu’il 
creusait, le chat du voisin vint les rejoindre.  
 

− Salut Zack ! Que fais-tu ici ? 

− Je cherche un trésor. Tu veux m’aider à creuser ? 

− Non, je suis désolé. J’aime mieux rester ici et me prélasser au soleil.  

− Comme tu veux, mais je ne partagerai pas avec toi ! 

− Tant pis ! 
 
Minet aussi était un ami à Zack depuis un bon moment, mais c’était un chat très 
paresseux. Malgré cela, le jeune garçon redoubla d’ardeur et continua à creuser. 
Étrangement, il commença à pelleter des céréales.  
 

− Hahaha ! Des céréales en forme des lettres de l’alphabet. Pourquoi ça se trouve ici ? 

− Je ne sais pas, avoua Gripet. Hihihi ! C’est vraiment étrange.  

− Je vais continuer de creuser, peut-être que je vais trouver quelque chose.  
 
Au travers des lettres, Zack découvrit des livres. Certains étaient presque neufs alors que 
d’autres n’étaient que de vieux bouquins. Peu importe leur état, la plupart semblaient 
très intéressants.  
 

− Allez, continue de creuser ! l’encouragea Gripet. Je suis certain qu’il y aura autre chose.  
 
Plus profondément, encore au travers des céréales, Zack trouva un gros sac de bonbons 
de toutes sortes.  
 

− Génial, cria-t-il. Des jujubes, des bonbons aux fraises, des chocolats, ce sont tous mes 
bonbons préférés ! 

− Tout cet énervement pour ça, lança Minet d’un air absent et désintéressé. 

− Moi je veux les arachides ! annonça Gripet. Allez ! Je t’ai bien aidé, non ? 
 
Zack riait de bon cœur tellement il était content de son trésor. Le jeune homme tendit les 
arachides à son ami l’écureuil qui s’en régala immédiatement. Par la suite, Zack revint à 
la maison pour raconter son histoire à sa grand-mère Arielle.  
 

− Quelle aventure incroyable ! S’exclama Arielle. Alors, tu t’es bien amusé ? 

− Oui ! Ça faisait longtemps que je ne me m’étais pas amusé comme ça. En plus, je n’avais 
jamais vécu d’aventure aussi incroyable. C’était comme la légende ! 
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− Je suis contente pour toi.  
 
Arielle laisse son petit-fils seul pour qu’il puisse débuter la lecture d’un des livres qu’il 
avait trouvés tout en mangeant ses innombrables bonbons. Lorsqu’elle se fut éloignée 
suffisamment pour ne pas être entendue, Arielle chuchota quelque chose pour elle-
même. 
 

− Il m’a fait plaisir de te préparer cette aventure mon chéri. C’est agréable de rendre 
quelqu’un heureux.  
 
 
 


